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Maingain, la cigale
qui a maté les fourmis

PARTIS Le président de Défi est désormais l'homme politique préféré des Bruxellois

••• le président d@Défi
fut ccle roi de l'été ».
•••Avocat du décumul,
il cumulait.
••• Homme neuf, il est
le président de parti
le plus ancien.

PORTRAIT •••••• _

Son sourcil droit s'est sans
doute circonflexé. Et Oli-
vier Maingain Il vite répri-

m~ un sourire de satisfaction. Car
le dernier sondage de La Libre/
RTBF le couronne, lui, roi de
l'été. Certes de manière moins
forte que dans le baromètre pam
en st'ptelll bru dans nos colonnes.
Mais tout de mrme !En hausse 11
Bruxelles (H,:! %, + :3,5 points),
Défi rélliiSit à percer dans le pay-
sage wallon (5,8 %, + 3,4 points).
Et son président est le politique
préféré des Bruxellois.

La séquence politique estivale
l'a en effet consacre, Et pourtan l,
il n'était au départ qu'un pion sur
l'échiquier. Quand, dellX jours
avant le solstice, Benoit Lutgen
brûle l'alliance avec le PS aux [l'IL X

de la Saint-Jean, Olivier Main-
gain comprend qu'il y a un coup à
jOUl'T. EtUll autre il.empéeher, En
eflèt, il n'entend pas laisser au
CDH, son riva] au sein du sillon
centriste, l'opportunité de se re-
faire une virginité sur la gomer-
nanCe. Après tout, les centristes
sont mèlés de près ou de loin à
Publifm et il.l"IsPPC.

Mais à l'oe<:asion de œtte crise,
le capitaine amarante a dévoilé
ses qualités de stratège, laissant
Ecolo monter au front en pre-
mier. « Il ist resté serein. calme,
rappellmf cn permUl1erwe il c.eux
qui T'entourent qll'ilnrfatil pas
prél'ipiter le.H'h(),~r:s », se souvient
Didier Gosuin, membre de son
cercle rapproché, à l'instar de Mi-
chel Colson, Alexandre Dermine,
Christophe Verbist, Charles-

Etienne Lagasse ou Caroline Per-
suons. Un peu comme un sprin-
ter qui laisse partir un premier
cOllreur avant de jaillir dans SOI1

dos.
Et tandis que Réformateurs et

Humanistes préparaient une ma-
jorité wallonne avec l'opiniàtreté
des fourmis, la cigale Maingain a
pu craqueter ses priorité!; :mise à
l'écart des mandataires inculpés
dont Joëlle Milquet, engagement
à appliquer un plan « Fremauh ,)
sur le survol de Bruxelles imbu-
vable pour les partis flamands
dont]a N-VA, partenaires du MR
au fédéral, m~iorités miroirs
cLms les Régions et en Commu-
nauté française, Tout l'été, i] a fait
danser MR et CDH, lesquels vou-
laient qu'i] les aide à se débarras-
ser du PS à ]a Communauté. En
réalité, le chant de ce politique
chevronné n'avait d'autre but que
de souligner les turpitudes de ses
courtisans, tout aussi démangés

que les socialistes par le pmrit de
la malgouvernance,

Car visiblement, Olivier Main-
gain n'entendait pas lâcher son
partenaire socialiste pour une
manœuvre qu'il jugeait politi-
cienne. f1 C'est quelqu'ull df!
[(J,lfal », in.~istent plusieurs inter-
locuteurs. D'autres prêtent au
bourgmestre de Woluwe-Saint-
Lambert des calculs moins
avouables, dans la perspective de
futures alliances sur Bmxelles.

La culture
des paradoxes

«MaingailluQ qUf!Jairr de la
gouvernance ". commente, alner,

un de ses adversaires. Lui s'en dé-
fend, rappelant que l'exercîce du
pouvoir n'a jamais conduit les
siens à enfreindre lu loi. Mais le
constat s'impose: le« so british "
président de Défi culHvelespara-
doxes comme d'autres, l'œil1et à
la boutonnière. « D~fi est le parti
où il.y a le pluij de cumulard.s »,

ironise un centriste agacé, Et c'est
vrai! Sur les douze députës
bruxellois du parti. la ffi()itié oc-
cupe un poste dans Ull exécutif
communal. "Ar'Ul1t de jàire le
choi.r' de ([,Icl/mulel; 1IIms étiollJj
dans le respect de la règle, ré-
torque Mllingain. ce juriste resté
plaideur dan..~l'âme et avocat dé-
sormais du mandat unique. El il

sClgit me concernant ,lr mundats
ilecliji Je nlû jamaù {liJswlê à
fulrerduns l'un ou l'aulre fOl1seil
dildministration. EtJ'ai quitté le
bar1'Cuu très tôt pOUl' rie pas ris-
quer de ca1!flir d'inthêts af'ec
Illon activité pI/Utique. »

<'< Olivier cr saisi lampleur du
problème,liurl'enncllissement ou
le cumul, et if a repri.~ ces lhimles à
son compte, estimait void peuZa-
kilt Khattabi, coprésidente d'Eco-
lo. Et j'ai la conviction qlj~'c'est
1171 mlliemen t .~illcère.Ce 11hl pas
que de la posture », dit-elle à pro-
pos du seul partenaire ayant à œ
jour paraphé les propositions les
plus audadellSes en matière de
goU\'enlance .

Et ce n'est pas tout r A 59 ans
(depuis le .1 août), i1est, sinon le
plus vieux, le plus ancien pré-
sident de parti encore en poste.
En effet, appuyé par Antoinette
Spaak, Olivier Maillgain a pris les
rênes du FDF en 1995, slIccédant
à Georges Clerfayt. Une longévité
qui ne l'a. pas empêché d'appa-
raitTe comme un honllile neuf, à
l'heure où les trois partis tradi-
tionnels semblent relever de l'an-
cien régime. Lui assène, en sage:
«Parral'port il cel/.xquisunt tuu-
jours dan.! le changement de cap
et l'Opp01"tunisme, la CtmstaJlte.
c'e,~tpC!lt-êt/'(~ œla, la nOl/veau-
ti ».

L'équilibriste
de la tension

Le président des Démocrates
fêdéralistes indépendants est
pourtant passé maitre dans l'art
de déplacel' ses pions au bon mo-

ment. Et de surprendre! "Il (1

line eapadU ù anticiper et u dÙ'o-
du les règles du politique 11'(Jdi.
timlne[ », souligne encore Didier
Gosuin. Après tout, ses FDF ont
vécu au sein de la famille libérale
de 1992 à 2011. La «vieille»
culture politique, Olivier Main-
gain la connaît donc. Le divorce
avec le MR, où l'étreinte virait il.
l'étouffement après ]a scission de
l'arrondissement de Bruxel1es-
Hal - Vilvorde, en témoigne: cet
éq uilibriste des lignes à haute
tension sait attendre son heure
avec la patience d'un félin sem-
blant sommeiller.

Désormais, S()l1 sens du timing
est reconnu, même à contrecœur,
par l'ensemble de ses intt'l'locu-
teurs. « fln'a laissé um:un espace
politique pour laissa dire que
c'était lui qui bloquait Ji", nigD-
datùms, constate un négocia-
teur. Cest bien joui.» DallS les
taillis amarante, cela st.ridu]e dl;'
plus belle. Même Bernard Cler-
fa)t, qui n'est pas le sympathisant
le plus proche du Woluwéen, yal-
lait de son hommage, lors du
congrès de rentrée: «Olit'il:l' il

lté le roi de l'été, J{ a fait en un
nlHi,5 e/ demi plu.5 de premières
pages danslesjuumalU' que tOllt
au long de sa carriÈre. On 11 'aja-
mais ausû bien Vf'lulu la marque
Diffi que ces derniers moi,ç. C'est
Wlt !rl'Uru1r.fe'lêtl'e d'ilpportll7litt
pour aller e:rpliqucr Tlotre meJ;-
sage. JO

Un succès qu'entérinent désor-
mais deax sondages consécntifs.
Pourtant. après avoir chanté tout
l'été, Olivier Maingain Se garde
bien de danser. "Li!.Iait d'être
(:IJ1I.sllllll el respeduelll' de ses en-

gagements, tela .finit pal' pa.yer,
se félicite-Hl en rappelant qu'il
ne briguera pas, comme annoncé,
de noU\'eau mandat présidentiel.
Mal.~je ('oll.llai:J Impies aléas de
III politique pour ml' selltir UI'-
tain de l'avcnir, Tour est tOl~jours
à recommnuer en politique ».•

PASCAl LORENT

Parlement de la Fédération Wallonie-Bruxelles Communauté française 18/10/2017

Vie politique Le Soir



Parlement de la Communauté française
Le Soir
Vie politique

INTENTIONS DE VOTE

Ecolo secoue
les baromètres
Entre les baromètres 1psos-
le Soir du 7 septembre et
TNS-La Libre du 17 octobre,
Ecolo fait la différence: les
verts passent de 12,3 % à
16,7 % des fntentions de
vote il Bruxelles, de 12,7 % il
18,5 % en Wallonie. Un
expert en matière sonda-
gière signale que la métho-
dologie à elle seule pourrait
expliquer en partie la pro-
gression d'Ecoro au détri-
ment du PTB (qui score
moins qu'avant) : les per-
sonnes interrogées « se

lâchent» davantage dans
une enquête réalisée via
internet (Ipsos) et four-
nissent «des réponses socia-
lement plus acceptables ), lors
d'une enquête téléphonique
(TNS), moins anonyme. Cela
étant, le même expert n'ex-
clut pas qu'il puisse s'agir
d'une «tendance» : plus on
s'approche des élections,
plus Ecolo, parti «différent»
mais établi, d'opposition
mais aussi de pouvoir, pour-
rait récupérer des électeurs
flottants-mécontents qui
s'étaient tournés dans un
premier temps vers le PTB.
Pascal Delwit, politologue à
l'U LB, invite à surtout tenir
compte, dit-H, des
ff cOr/stantes» entres les

baromètres: «Le PS est en
difficulté, le MI? n'est pas en
forme, le CDH est à la peine,
voilà ce qui semble Iipeu près
certain à ce stade. Au milieu,
il y a un électorat volCltilet
l'on voit bien que ces élec-
teurs-lir ne sont pas fixés.
Même si l'on peut présumer
qu'Ecolo peut engranger sur ln
gouvernance. »
Pierre Vercauteren, polito·
logue à l'UCl, Hvre une ana-
lyse sensiblement diffé-
rente: crJ'ai l'impression
qu'Ecolo se mue en valeur
refuge. En toile de fond, la
situation économique est
marquée par un retour de la
croissance, donc le clivage
gauche-droite rr'opère pas de
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façon envahissante, ce qui
rouvre le champ aux thèmes
plus sociétoux, écologiques.
Mais je retiens aussi qu'apres
une chute, fe PSentre peut-
être dans une phase de récu-
pération, que fe MR garde une
bonne assise et que Je CDH
n'est pas forcément dans une
situation désespérée.» Ajou-
tons; la poussée d'Ecolo
coTncidant avec celle de
Groen, il n'est pas exclu que
l'on ait à faire à un {( phéno-
mène». Et n'oublions pas le
« coup ~)anti-Francken
d'Ecolo-J (le fameux uni-
forme de la Wehrmacht), qui
a frappé l'opinion, et peut-
être gonflé les vertes voiles.

DAVIO COPPI
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